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Cinquante Centimes 
Camouflez vos lumières 

ce soir de 21 h. 31 à 
6 h.19 demain matin 

QUOTIDIEN 
DEL.\ 

CORREZE 

ORGA.NE DU COMITE DEPARTEMENTAL DE LIBERATION 

Les troupes allemandes 
déposent les armes 
à Brive at à Tulle 

DurBl1l toute la journée du 15 
aoù~ Ja. population briviste auen 
dit dans unè ianxiëtê bien légiti.Im 
les résuHal::i àes pourparlers en 
1rep1is fou :; Ja du-.eclion de M 
Pîei·re Cllaus<:;ade. ~ous·preret, en 
tre Jes chefs des F.F.I. l't. Je3 of!i 

cier::; de la garni~on allemal,1de. 
C'csL à 21 h. 15 scu.Jemcm qut' 

la nouvelle de la reddition de 1a 
garni.son devim ojficielle. Elle fut 
diffus-ëe à travers la ville par la 
proclamauon que voici: 

BRIVISTE3 
La giarnison Allemande vient de 

déposer ttos armts. 
Les Forces Françaises de l'i nté· 

rieur vont entrer dans Brive. 
Le ur commandement vous de· 

mande de conserver , dans votre 
joie légitime, le plus grand cal· 
me e' le plus grand- sang.froid. 

C'est pour nous tous une gran­
,de journée. 

Vous ... ,devez, dès aujourd'hui, 
par votre discipi:ine, affimH l'.lf­
~~tr!r:~~~~~ meilleur garant de 

Vive ~Résistance Française! 
Vive les Alliés! 
Vive la France! 
Vive la République! 

Le IJ.endenuJin matiu, le Comit.é 
i ocal de la Llbération .prenats. t ipos­
.session de l'a mairie fit affieher la 
proclama ion qu_;; voici : 

V. 01c 1 (/lWll'(: ans, aux jou,rs les plu.s sombres de 110-

ll'e ufr n{llionale, or1i 1101Ls (t parlé û'u.11 vai11q1ww· 
</tlÏ .~muail te donû11er sa vicloire )). Lai /<'ran ce, au. collrs cle 
ces <JtWft e années, a pu Slll,,'OHrer l'ironie de ct:lle imaue et 
11WiHll'<:I', 11wllw11r après mafheur, la t.rahiso11• t111'dle es­
sayait- d e mw1uiller. 

l'ennemi ne pou1X1if se hausser mi,..des-sw; de .rw !taim' rt 
de sa calomnie. Les colonnes allemandes ont p1l, parjoü;. 
recomw.itre qiw twus ne sommes ni u dégénérés n ni H 1w­
!JI ifiés n. mais leurs mw'l1'es ne pouvaient abundonm:r l'ou­
til </tt'iU s'élairflt scientifiqu.ement préparé. L'élicilons. 
rn. ils ont décuplé la force de résistance de loirt llll peuple 
peuple qni croyait. <woir oublié ses forces inslinclil'es cfo 
cée. 

\lais Cl' t/ll'!ln rt111emi n'a JXl.S su faire il est de nofrc cle­
i:oir , ici , en /i'rancc, de le ré<,liser et d'en donner l'excmpfo 
an morulc. 1\01u; cont.fftençons de gagner la f1uerre- - elle 
est déjà en fJll!lh: gaynwie sw· l'étroite carte Je noire Cor· 
rè:e. - t nous de dOJnincr nolrc victoire, de: nous oublier 
/>lier dm1.'ï lt> granll mouvement national dont le.'i nonl'l•lles 
mées di'.'i !". F. 1. 11011s donnent l'e;r:cm,ple. 

Il y ri d l:'.'i policier.'i qui .'ionl- oitarg6s de l'ordrC': il y d clcs 
j11y('S qui sont .chargés cl'appUq1œr la loi. f-Jou1· nons lmlrcs 
nous na .'iomrnc.-; que rfl.~s ciloye11s, la plllparl dtl lernp.'i mal 
i11formés. dont le!i i11itic.1livcs justicières 1isqw·11t. tf'l11n• in· 
justes d parfois criminelles. 

/)onûnons notre victoire , ce sera la meillcw~c 1éfJlique 
d'wi peuple vainqiumr ri. Cl'U.& qvi votilaienl classer sa dé­
faite aux archives lfo l' /-/ islofre. 

Cette di.i;ciplin e. nous ne la devons pas qu·ri notre dignit é 
d 'hommes libres, nous la de-vons li llOS morts. ceux de la 
yuerrn el ceu:r de la ,.,:sislance, à nos soldats dont la tenue 
cl l'a,.deur démentent les calomnies de Vichy. nous la lie· 
vans ci tws prisonnic1·s 1nilil<.iires et , surtouJ;, nous la devons 
à nos prisonniers civils , les viotbnes les plus douloureuses 

BRIVISTES qui continu.eut et vonl conf'inuer jusqu'au. bout !l'être lnllf'· 

A nos lecteurs 
A nos amis 

Ccmformém-a n·t aux ctfrectives du 
Comité Pf'OVi{s.:> 1~rie ~e la Ré;iubH[flle, · 
le Comité cîéµartem%ntal tœ la Li­
bération à décidé de suspendre 
provisoirement la parution de tous 
les j(lurru1..ux µUbtiés en Cotrèze et, 
afin de rue q.as l'.!'.iig;er la popuJa­
t1lGlll d;.:;.s l~ ign"O'f"l!l.!ll::e to~!·e -dlelS 
choises pouvant l'intéresser .Qe créer 
he joumal <t Liberté n . 

Pour réa.&her son projet elle a 
fB.it appel à nous. o.zns Ires çlrcc:ns. 
œ~s 'Présen:'~es, où chacun lî~it 
savoir prendre ses risques1 nous 
aurions considéré cOmme une <( lâ­
che-té >> de nous dérober à l'ho·n­
nJiur que noLs taisaî1ent ceux qui. 
aGmbe.ttent dte:puî.s le prem~er jo·~r 
d1anr1. 1a résistance en no.us invita.nfL 
à prendre part à la lutte à la pla­
ce- qui nciU s es.t la plus pr:opi'ce à 
eer~r ha cta.u)31e, lai seu le qui doive 
ra.rJe:r tous les Fr.:' ... ~Q!.is: la libéria­
tfon1 du t\ef'ritoir'a. 

Nous 1a prêno-nis aujourKr' hui, 
S.1?.l'Ys rien renier d 'e nOtr-e pas.~é, 
s"t!ns ri1en r'CnCu cte nlCls corwic-tions 
politi1c!'m.s ou confessiontniellcs, et 
d'u re·speat des trt'.t.\it ions profes· 
t:!cnru!lles. 

En no.t.QS: rangeant s.ous le dra­
~!l.U de l'Uniité, nous d€mturons 
fitièles à n.ChJ amftîés d'h iEr, les 
même.; auj-OLJnl'hui <nUe dcma.tn ... 

Tom un11s: oour unie Fr?.nae lïbre 
·doit être nofre c~evis.e ... 

Viva 1a Fm naa- ! 
Vive les FOTCitS de la Ré.;:i's tane1?! 
Vive les Allits! 

Viv~!~ :~~~~n~~! en cher: 
André SANS 

Manoël LAMOTT~. ti::!fnd~es1 ast"::é:~st:~c~,o~eit: ~:: tyrisées dans leur chair d dans leur camr. 
mité Local de la Libération Na- PmRl\E-.JE\N L i\l 'NA r. L lt" 
nationale)) est en1ré en fonctions a compos ion 
depuis hier, mercredi 16 août 1944, • é 1 1 
•t va conslitu•• 1a muni.•ipa.lité du Com1t oca 
prov•so•re qui sera chargee d as· r I l fi .1 
surer l'ad_mi nistration de la Citewa guerre sur OUS es ron1s de l"1be'raf"1on Jusqu'au 1our ou 11 sera possible 
de procéder à des élections muni· . _En Nonnandie. Les troupes al-~ll;~Eé3 de FaJ-aise C':. Con~é a été A'fin qu<' tous Lieux qui, dcpui ::; 
cipales. _ . h~s. con~e~gent vers la poche ded~lwrée. la TOUl<' r e lia.nt 1.cs de~x1e pl'emier jour combaltenL sou s 

Le Com1te compte.sur ~otre cal· ?af·ais c.> dou que lques ~nlté c;; aile-ville;;. e~t, dans i:.a_maJeure parne,1(, drapeau de la résis tance n·en 
me_ ~t votre .co~prehens1on pourw...andes se sont. échaippee:; avant leaux matns d es ~!Ués . lgnoJe , voit:î quPlte est la compo­
fac1hter l'execut10'! des mesures commencement de.s bombardements On 1re bat lou1our . .; dan <: Arger.· Jl OS itîon du c omill· local provisoî-
qui devront être prises. aériens intensifs ; 0plus de 5.000 Al-t-an mais partout le 1roupes alliéPs i·c de Ja lîbërat~on: ,. 

VIVE DE GAULLE! l<'mands onL été !ail.s iprlsonnif'rs.progressenl. Vincent 
VIVE LES ALLIES? et 2.000 vtfuioUJ.es 'blindés donl 500 Les Allemands prufent d'tme Nogare t 
VIVE L·A RE.PUBLIQUE! . chars onL ë:é dé!nlits . poussée 'vers Ja seine et l'on se bal Georges 
VIVE LA FRANCE! Les den1iers AJJema.nd.s on t étéruT un arc d i:! cercl~ a.JJanl de Gal~Joi s 

- Le Comité Local Chartres à Dreux qui porten L Jec::. Brive 
de Libération Nationale.. . . . . . combats actuel·s' à. 40 km. d C' la Charles 

.•. dê Ja garni.son et.aient dep~sees etSC'ine et 60 kan. de Paris. cté tfS.gué>e des rt~mrnf's d C' 
Tandis que Brive était tout à les 'tlroupes aillernande:; réume& sous La !Presse alliée con~idèrc Lies France 

fa, jole d e sa délLvran~e. ~ Tull~ la garde des tro~s F.F.I. affaires_ d~ Nomiandie. sa1:i :: que D~lé>gw:~ de la c., G, T. 
~es mitirailleuEes contmua1en.~ a • • l'on p.u1oe~e encor<' f'n préciser la Dl~é>gu é ùu Part.i Paysan 
oraâher et lres Pourparlers s'enga- A Eg+e1ons, à Usse·l, !a batail.lep:ort-ée •gén'ërale. comme la plus :m ne s'agit que de pseudon~~­
gea:îent enitire les forces de la ré-conitinue CL des poU!flPall"Jers sont grande défaile •allrmande dr la mf's, <"vidomrnenC Mais ills son! 
sisitance: et l'é!at-major a.füemand. en cour.:; conformément. aux dispo-guerre actuelle. «Ce n'es t· •PR!' un rarnilirrs à tous ceux qui. ii. tra­
A 1 heure du matin, la nouvelle 5i.ioris prises par Je colonel com-'l'evPrs, écrit-on, mais une exterrnl-v~· s c-ux. rf'connaîtroJ1t dC's thefs 
d.e la reddition d'e.venia.it officielle. mandant Ja If.ace de Brive et OOn-.nalion COtlliP:ète des troupes enga-auxquels ils . ont, depuis Jong-

1'. 6 h., jeu<!i 17 ao1H, J.es 1u·1_11~scernant Je.s force& de la Colirèze.gées "· (Suite page 2). temps a<X>ordé leur c.on!iance. 

\ 



A travars BrlYI, libérée lnformatlo~s diverses La Fran~•' 
59 

.. ,~:::rr;~:ont• 
Ainsi, c'est tait. Nous veno.~~ L'approvisï~nnement en via~~-80~Ue se~ mo~~~ (Suite de la 1e page) 

de l'apprendre à l'instant .. De1a - .Le « ~nuté Locai1 d e l~ Li:œ- Qumze h eures vmgl. ?es ,mühei.:1 En Bretagne, D~:<I est totale­
une feuille vole de mains en.ration N'at.ion'a~e >> oominU?JqUe. _ d'hommes, de fenun~. d~an~:;menL occupée, mais a S L-MaJo la 
mains: le texte de la proclama- iLa P?PUlauon es.t ~ormeeceiment 1~ place Thiers ou J~garnîson aJlemande .résiste toujour.s 
tîon rédigé a la hâte et .d'un.e plu-qu'en ~SIO'Il de ~lames ~rcons-n~us vei11~ns h onorer avec momsda..ns la citadelle. . . 
me que certainement l'emot1on la tances. tl est PoSS!bl~ •. ~ •t1~e ex-d'eclat. mais aiu~t de ferveur 11:: A Brest et Lorient la sttruation 
plus pure a dû faire trembler. Car ceptionnel, que la dLStnb4.U.on. desouven1!l" des Br1vistes lombés au évolue normalemen L 
maintenant on proclame les nou:vian.de par les. boucher.s n e pu~efeu. • . . Dans le Midi . Pour des raioo~ 
velles qui sont bonnes, celles qui .se fil.ire samedi prooham, ~1s a~t cette foule .est calme~· doc1le, 3E:,ez faci.Jes à deviner, les rensei­
faisaient brîlle_r les y~ux et que lieu 'seulem~nL le lendem8.ln di- e.J~e a domine :SOil: ~uon eL sagnement5. .son t encore assez vagues 
l'on murmurait naguère comme manche ma Un. joie a cette graNJ.té des gra:ndsmais les Jîaisons entre iles forces 
un mot de 1;1asse., . eurœ.u d'hygiène. - Le Bureau élans. du cœur. . . . françai·ses et américaines se 1SOnt 

Cette feu11.1e c est le pre.mier es t irust'allilé jusqu'à nouvel ordre Qumze !haires vmgt-cmq. Un ~ns partout réalisées norma.lement. Le 
message q~'tl faut . po~te~ a la druns 1-e.s locaux de l'Hôtell Laben-5?'n passe. dan,.5 ce}oo foule s1 Ien~ C31P de l'Es,erel~ à 16 km. de Tou~ 
ville s ilencieuse mais ou 1 on de· che IQÙ se pouirsruLvent les vaœina -c1euse, ~Uls cesL ~ra montée de.., lon, e. été occupé par les forces 
vine que fer mente une exaltante rons acclamat1-0ns au momen L où pa- françaises eL ~es unités am.éricai-
espérance. Un moteur gronde, une 

1 
· rais·sent impeccable.s et cb:aipeaiuxnes contrôlen t le itrafic swr Ja ma· 

fois encore les grilles de la ~o.us· en Lête les détachements des F. jeure pall'tie du hUoral. 
préfecture s'ouvrent... Crep1~e- LA NOUVE•LLE F. I. , Wle délégation d-e la F .. U.J.~ . Les forces aéroportées et les 1or-
ments de micro... Al~o, allo... REGLEMENTATION Le oorlège officiel . le ~nul.é dé ces F.F.I. en liaison emipêahent '$UI 
Srîvistes. Dès les premiers mot~, DU PRIX DES DENREES ipartemenLaJ e t local de llbéraUon, 

100 
arrières toute arrivée des ren-

une immense .clameur monte <!e· Le Qomité J?éPar t.em~taJ. de la~nent l~ œntire de la ipt~e etfortsalllemands, au demeurant peu 
ferle en ovat1~ns. roule en ~r_is, LibérBi:,on Naoonale agi:SLSallt avecma::inilenani; le colonel Herve par nombreux. La pénétration généra­
en rires, un ecl.atement de Jo_iel pleins poll!Voirs au nom du Gau-vient lui aussi aiux albord·s du m<?-1e esL d 'une vingtaine de kilomè­
On cerne la voiture, on assaille vernemient Provisoire de la Répu-nument. Il s'avance saluant les d1 · u·e.s de moyenne sm ml front très 
les messagers, on les prend pour blique in:farane •les ~pU1laLions des vers dét..achement.s qui présentenlétendu 
les libérateurs et_ c'es t à grand'· territo'ia·es placés sous contrôle desJes armes. Un grand silence s'est · . 
peine qu' ils. déclinent l'~onneur Forces França.ise.s de l'Intérieur,faü qui sera seulement haché d 'a.p- En .Hte-Savo1e. Le~ for.ces F.F/. 
enviable qui leur est. fait; D~ns uhl a décidé de metlI~ un termepJaudissemenLs à dhaque gerbe ve ont déclen.~é. de. Lres _::igoureu t!JS 
la nuit venu~, l '~ uto, f1le1 sarrete,iu nm.rché noir, voulu et encow·a-nant cow·onner la stèl~ de bronze . attaqu~s d rotill1eriely~.:iJ.a ~~~ 
jette une po1gnee d allégresse au · les •traitires de Vichy à la Voici la gerbe du comité Local dere Su~ et a va. ee u .. 0 · 
cœur des quarti ers obscurs1 aux ~J:-de l'envahrsseur la Libération, de l~ée BriWUil S l·Juhen et Cunel sont libérées. 
carrefour~ o~ s'accro_chent ~s n a été établi un ·barêmie desque. celle de la. F.U.J.P .. cfjlle o!- Dans ra valléJ3 du Rhône. Les 
groupes inqu1e:t~, anxie~x, · P~•~, prix des princLpailes denrées ali-ferte en ~ommage aux morLS des:i.·:.rces F.F.I. mènenL lllle offensi­
tout à_c~up delirants. C est finif mentaires qu'il entend faire app!i-deux guenes, celle de la Rési.sta.n-ve victorieuse eL gêne.nt. les coon­
C'est finil _ . ·. quer et respecter par tous. ce F\'ançaise, des m aquis A.S., d t. municalions elles .S?TIL maitr~ 

Pour ceux qui vien!1ent de d; Les .sanctlions les iplus .sévèresJa. B11igade A.S. Oora:èze. de la p resque totsf.lté de la nve 
poser les .armes et qui ~o.rtent. e ise.ront !prises à l'encontre de ceux Inoub:iable minute. émouwante etga.uclle. 
leu_rs abris blav~ ~~e 1~es~~~:~:~én petits et grands. qui iper-si9t.eraienipathéti9ue cérémo1:11e à laquelle n '_a Dans les Pyrénées . Une act.i.vi~é 
qui ressemt de haine ou de colère ' à traficru,er. manque que l'aiHegroose des cu i·vigourem:e des F.F.I. est &gnalee 
~~~o~s~ ::':cid:ment, c'est toujour~ Les .Foroes Fra.nçailses de l'Inté- vres eL le marlial aippel de noLreen direclion de Pau. f 
la même France, généreuse, ou· rieur, a.g1 ssanL comme forces a~hymne national. en Italie, Operat1on noijnane sur 
blieuse toute au sentiment du mo· rpolice sbnt lhabilitées par le Coiru- rout le front où, près ~u pont de 
ment ~t qui, à cette minute où 1~~ iplour faLre respec.Oe~ les déci A SAINT-ANTOINE ~:orenoe le.s forces~ rê:=Sislance 
un peu de chair repousse sur s1ons prises. par celm-ci. Le 15 aoüt 1944, à 16 h. 45, tes sont. au.x IPl'LSeS av~'· es lU'lllés ~ 
l'ancienne cic~tri ce ~'ab~ndonne Le Comilé Dé.parleme:ntQJ de la fidèles assistant à l'offioe à St-f~1st~ d_e Mu·sso1 el 'Ulle d1Vl­
avec volupté a la gri~e~i e de sa Libération Nationale s'est inspiré Antoine om !ait la promesse, les ~ion blmdee allemand -
prochaine et totale guer_1son ., .dans l'établissement d'une taxe ipa-bras en croix, de venir réciter Je A l'Est. En Llt1uanie, IJ.a Wer-

Aujourd'hui, c'est la llberte qui triotique des principaux produiL~dhapelet, aux Grottes, du 18 au 2'7macht contre attaque dêse$péré­
marche à 1.0 km . à l'heure ~ tra· alimentaires. d'un double souci : aoùt, si le ciel évitait une bat.ail. m ent tandis qu'en Estonie les tJrou­
vers un~ v1_11e neuve. Demain ce asSUl·er aux produc~eurs une juste le sangante à la ville de Brive. pes soviétiques approchent de la 
sera la Just1cel rémunération et permettre au con· cette neuvaine d'action de grâ-BaHique. 
------~---- sommateur l'achat, à ~es prix rai-005 commencera demain vendre- A Varsovie, on Sè bat ,ct.a.n~ I.e 

CO UV RE·FEU sonnables. d es produllis nécessai-cti, à 20 h. 30 prëcises, au sanc-quartier d~ Pragua SU! la nve a.ro1-
Le couvre-feu est reporté à 23 h. res à sa &ubsistance. t.uaire de S lrAn toine. Tous 1-es te de ta VISt•ul e, tandis qu'au nord.­
CARTES D'ALIMli.NTATION Le COmité est certain que pro Brivi~tes son.t invi~t:s à venir re- est Osso.a été évac_uée par-l'armée 

Le comHé local de Libération ducteurs, dértalllams eL cons.an~- me1·c1er Mane, Rernp de France. ru.s:s~ Q'lll ~ conn~ à enlevé ~a~-
Nati onale communique: mateurs sauront se montrer disc1· domir. de1;ruer bastion sur Ja iou~ 

Le bureau central des carte~ de plinés. de omcovie. 
rationnement .vient de receyo1r: Marchandise Prix à ra prod. Prix au détail Dan& Jes Airs. L·ac livHé aérien-
'.tl'v Lem'aiilqeuuaili11~!s psoeumr.eseùrnie~~t! Bœuf (poids vin. 14-15 » Je kg. Morceaux Ier choix ne ne .se départit pas un seul ins-

v;;i sans os . . . 50 » Je kg. tant., les avions anglo-américains 
tous les consommateurit de ces avec os 40 » - assail1ent -sa.ns discontinuer l'Alle-
deuN i.:a1.égori2s , qui n'ont fla• été 2e choix ... 30 » magne : B errlin, Kie1 , Stettin, Leip-

sai~sfi~s tl~::s ~e Ja» ~:tf~~~it~~~ v eau • 18-20 » ~i~~de_ ~~.~ . ~~ . . ::: : .: ~ ~i; · 1~~~~~~ti~~~~t!Î~so~i 
rie Jl destinés à remplacer les Rôti . . . . . . . . . . 40 » industrielles rpuissamment bombar-
lîlrres « S » de la cu.tégrie V qw Ragoût 30 » dées. 
ont été C:élivrf'J aux consomm?... Jarret ........... ..., . . 20 » Attention! A'UX dernières nou-
t.eLesurs d1_entléarecsastéésgopreieuvJe.nl. t se pré- Mouton et agneau 18-20 » Gigot côtelettes dans le vclloc. à Paris Ie.s .Af.l ~mands d~-

!ilet et Côlelettes : porl.fil1t en m asse les detenus poh-
senter, dès mainte!lant, au ~U · premières 7·0 » tiques et la .gestapi;> provoque d~.s 
renu cen lrai ,des cartes de ratwn- épaules . . . . 60 » inciden:s paur mouver des repre-
nement pour retirer o.u échanger ragoût . . . 30 » sailles. 150 ;personnes ont déjà été 
1es titres qui leur reviennent. Porc . . . . . . . . . . . . . . . . 50 » 70 à 100 » tuées et des S.S. auendent le mo· 

La i?ersonne qui a ét.é vue ra- Lapin .. - ...... . ... ·:. 20 » 25 » ment d'intervenir. 
masser une veste en }ai ne appar- Canard et. pouleL (VIO 35 » .... , . . . . . . . . *~ ~ Le- comiœ provisoire de la Ré-
tenant à une femme de prison· Beurre ·· · · · · · · · · · · · · · 70 » - . publique a fait savoir que non seu-
nier, rue ctc la R Pnnblique. au rii· Œ~fs .. · · - 30 » 35 » la d.z· 1emen,. la ge.:11apo serait tenue pour 
veau de M. Gardés, est priée de Lait · · · · 3.50 le Jit 4 » le l it. re ~ponsable de ces crimes mais en-
la 1·apporter d'urgence à la Mai- P ommes de t. nouv 4 » le kg . · 4·50 !e kg. core le gouverneur mililalre de 
son du Prisonnirr. si nHf' vent BI ~ · · 410 » %• l<g. Paris et tiOn état major. 
Pvit.t:>r des poursuites. ~1gle . · · · · 340 » 

LE SERVICE DES TRANS- S?.rrazm .. ...... 340 » Au Rex: ce soir : « J eannou » 
PORTS hippomobiles de la Place Pa.'.n (à dater. du _1or août) ... . .. ... (au · ~Ô~so~~~dt~~~~)· ~i~. Roger Duchesne et· Mi chel 
dema nde 1 comptable, 5 palefre-13ois de 1.:haurra.ge . 175 rr . le stère ------~-=cc-,,-;--:= 
niers. Urgent. - S'adresser, 2.5, hêtre, chêne · ·: · ·: · ··· · ····· · · 140 fr. Je stèrr rmprlmerle de u.La Libi;rté:t, BrLvc. place de la Guierle, Brive. bouleau, châtaignier . ... . . 
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